
ej l* t . nous 
capable de renouveler «on 

i d e l S S l . 
non plu» que Oaatoa 

^ ^ ~ ' M» f n o r u . 
taMItttt « M B f t i n d u V.C.T., qui fut 

^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ débu: o s saison, qu i 
enleva Parts-Hic*. Parta-Roubatx et 1* 
Tour « a Pkasiiln* « qui s'e*t l É i i ' i t 

pour 1» p a n d a épreuve, paut 
Il connaît la Tour 

^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ l «Matai e t , «'il art Maa 
êpgiill par aaa camarade» da l'équipe 
M M , U ne doit paa terminer loin du pre-

Batilsiiii a t l'an dernier, comme laolé. 
u a • a i n l a i n i a Tour da ïrancr: lut aussi 
à a—dlWnn d'être aida par eon équipe. 
petit prétendre, cette année, à la rletolre. 

Cette rapide sélection n'a d'allleur* au
cune f éssmiuii, Nous aavona bien que 
des boeaxoas i w i i i a Arcbambaud. La Qre-
vée, Lovvtot. Hardlquest. R. Oyssel*. De 
Caluwé. Buée. Boaduel. Cassulaal, etc., 
peu t a n t afficher de légitime* espérances. 
Mata... ne faudralt-ll X1"1 *«"» citer tous?... 

Dans le lot dea vingt Individuels, les 
hommes de elasee abondent: Félicien Ver-
vsscke. Herkenrath. 8ylvére Maa*. Level. 
Jean Bloot. lea fréras La OotT. PastoreUl. 
Pransll, partiront parmi las favoris de 
leur catégorie. Il est mémo certain que 
nombre d'antre aux s'Intercaleront au 
classement bien avant certains groupés 
«II—nanrt*. suisses ou espagnols at qu'il 
eu t mieux valu sélectionner une dlseune 
d'autres individuels français et beiges que 
da faire appel à dea coureur* n'ayant que 
lé mérite dé porter la croix gammés, la 
croix helvéte ou d'être nés de l'autre côte 
dea Pyrénées. 

Mais l'heure n'est plus aux critiquas'. 
Durant pré* d'un mots, nous allons 

vivra u n s grande course. 
Souhaitons qu'elle aolt fertile en belles 

bataille* e t sportivement disputé* et... 
- " la, a n . 

{.Lin la suit* en Vie Sportive). 

Des cambrioleurs tuent 
un débitant de boissons 
et blessent grièvement 

sa 
Par ie , 2 juil let . — S u r lé territoire 

d é l a commune d e Champijrnv, à l 'an
g le da l a route de V i l i i e n e t de la rou
te 4 * Brv , »u l ien di t « L a Fourchet te 
de B r y », d e s r a m b n o l e n r s o n t tué nn 
débitant de boiseons, M. Richard, et 
Liesse rr i évement s a femme. 

Venj 2 h. 15 . M ™ Louise Richard. 
47 ans , qui ava i t ferma l e débi t vers 
2 3 heures, é ta i t réveil lée e n sursaut p a r 
des appela provenant d'une chambre 
vois ine o ù couchait s o n mari . E l l e s e 
leva et s 'y rendit rap idement e n tra
versant l a sal ie à manger . 

Arr ivée dans sa chambre, e l le s e trou
v a « n présence de t ro i s individus. L'un 
d'eux étai t debout contre nne armoire 
qu'il tentait da fracturer, tandis que 
les d a n s autres , à eal i fonrehon s u r la 
s a c r e d 'appui d e la fenêtre, revolver 
an po in t , fa iea i snt feu à bout portant 
«or l e débitant , M. Ber l in Richard, 
• 1 ans . — 

Caluinoi. qu i venait àeva» Jêwer. ten
ta i t d e maîtriser Î ' B B d e s bandits . 
At t e in t de quatre balles au ventre . M. 
Richard s 'affaissa . S a f e m m e tenta 
a lors de s» préc ip i ter s u r l'un d e s ma
landrins, maie el le fu t couchée p a r 
terre p a r u n coup de pointr qu i lui 
cassa p lus i eurs dents e t u n e bal le fu t 
t i res s u r e h e qui traversa sa chemise 
maie ne f a t te igni t point. . P u i s les trois 
mal fa i t eurs pr irent l a fu i te p a r l a 
fenêtre . 

Plus ieurs vo i s ins ava ient entendu les 
détonat ions . L'un d'eux, M. Paul Gue-
t o t , maraîcher, s e leva e n hâte e t des
cendit s u r l a route . I l e u t le t e m p s 
d'apeTeevoir quatre l eunes g e n s qui 
montaient dans u n e auto s ta t ionnant à 
prox imité e t Oui s 'enfuirent à toute 
vit S a n e n direct ion de Villier». 

P o u r «ouvrir , leur fu i te , l e s bandits 
t irèrent encore quelques coups de feu 
d a n s l a rue . 

U a fa i t a retenu l 'attention des 
enquêteur*. I l y a tro i s mois , on avai t 
d é j à tenté de cambrioler le d é b i t A y a n t 
nfckerr* p a r la porte du rez-de-chaussée 
d a a s *e ca fé , l es cambrioleurs avaient 
réuss i i déménager l a cave e t k sort ir 
de nombreuses marchandises , n u i s an 
moment de les charger, probablement 
s u r un camion- i ls furent dérangés p s r 
M Richard q u i d'était réveil lé e t i l s 
durent fu ir s a n s leur butin. 

On s u p p o s e qu'il s 'agit des mêmes indi
v idus . D e leur coté, l e s habi tants de 
la p e t i t e vi l le déclarent qu'il «'agit d'un 
fa i t d 'une bande organisée . 

• 

w VlfttTEZ las OROTTÉ» D E HAN (rJtï 
( t e s » ) , la pins grand* curiosité naturelle 
a* rEorope, eentr* Ardenn** pittoresques. 
proximité frontière. Réduction sociétés : 
tar ir» 8 Jour* d'avance. Direction Han sur 
I l e t Béanet. seolairs: 8 0 % sans préavis. 
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Le général Lazaro Cardeuas 
est élu président 

de b République mexicaine 

De violente» bagarre» ont eu lieu 

a » cour» du trrutin 

Mexico , 2 juil let . — Voici les résul
ta t s de l'élection présidentie l le connus 
à 18 heures : M. Cardenas . 430.000 
v o i x ; M. Vi l lareal . 6.000 voix : M. 
Tei fda , 4.500 voix . 

Las députés et les sénateurs a p p u v é s 
p s r le part i révolutionnaire, tr iomphent . 

E lu prés ident de la Répue l iqne mexi
c a i n e à u n e énorme maior i t e . le géné
ral Cardena* a proclamé sa volonté 
t'a poursuivre la polit ique de la pré
sente adminis trat ion. Les bagarres oui 
Ont marqué le k>nr de l'élection, ont 
fa i t au moine deux victime*. 

U a arréaé a . m a * . 4 s U l s 

la t s m s i e a ef Atxlaa française 

Oat set* que la sssttoa. uUotss d'Action 
aasjssaae sasét asaxêsté vase * • 

da te l le Interdit 
es«M rê^sata». toute 

L a s i tua i s** reste. as)je*»TéTaai, la 
t i e w e qVhter . La détresse éeoneaniqoe 
t t soc ia le persiste . La crise polieique 
intérieure, dévoilée aux veux de tous 
le* A n e m s i d s . p a r cette répress ion 
sanglante , v i ent s 'ajouter à tout le 
reste . 

« Nous vénérons Hitler, déclare 
M. Gobbels et qoicoaqat 
essaiera d'entraver son ac 
tioo sera terrassé, » 

D a n s un diseonra radiodif fuse dans 
tout le Releh . M. OoebheU. ministre 
de la Propagande , a décrit eoavaxent 
Hi t l er s'est rendu an foyer des sonspi 
rateurs. à Munich, les s i r r i t é s lai 
n w n e e t leur a arraché les ins ignes de 
leur grade. M. Ooebhels a a jouté que 
l'action contré las conspirateur* s'est 
déroulée sans la moindre friction 

M. (roebbel* a poursuivi : 
— Le peuple auquel nous avons 

décrit pendant deux moi s la situation 
ardue dans laqué))» r A l l e m a g n e se 
trouve, a approuvé nos idées avee ua 
bon s e n s admirable e t a o u s a fa i t eon-
f ; ance . Chaque tour, noua pourrions 
appe ler le peuple aux élect ions sans 
devoir craindre qu'un seul membre du 
grand front du 12 novembre 1933 
devienne inf idèle k Hi t l er qui . dans 
cette s ituation critique, a preuve , a a a 
fuis de p lus , qu'il es t vra iment un 
homme. Quiconque s e soulève a s l u a ' 
m e n t contre Hi t l er ou contre''- ' u S o n -
vernement nattonal-aoeia) :: .c . r isque ta 
tète. 

» Koos. qui avio '.» le bonheur d'être, 
. . . ces heurtr reeiaivee. auprès d'Hit ler , 
nous a v o r , a p p r i s , une f o i s de p lus , 
à le vér rer e t l'admirer s a n s réserves 
dans ' a vai l lance, dans la rapidi té et 
la • ukteanee de s e s décis ions e t dan* 
son courage . N o u s accuei l lerons d'une 
main amie toute main q u e l'on tendra 
vers nous , m a i s quiconque essa iera 
d'entraver le travai l d 'Hit ler et de la 
nation p o u r l 'avenir de VAIlemSaTSé. 
sera terrassé. » 

Que s'est-il passé à Munich ? 
Des bruits de canonnade 

auraient été entendus 
V i e n n e , 2 jui l let . — On m a n d e de 

L i n s qu'hier so i r e t ce mat in , on enten
dai t à P s s s a u , e n Bavière , l e bruit du 
canon d a n s l a direct ion de Munich. 
Su ivant des informat ions de source 
privée psasées en contrebande, l a s i tua
t ion s e serai t cons idérablement eajrr»-
vée dans l a cap i ta l e bavaroise durant 
la nuit de dimanche à lundi . 

L'envoyé spéc ia l d u Tilioraf de 
Vienne , qui a p u s e rendre hier a-
Munich, rappor te c e qui an i t sur ce 
qu'il a v u et entendu au cours de sa 
brève randonnée : 

« Lea tra ins arrivent à Munich avec 
de g r o s r e t a r d s e t s o n t presque v i d e s : 
l 'aspect d e la vil le e s t le même q u e pen
dant l a guerre ; on ne rencontre dans 
les r u e s q u e t>olisiêrs armas jusqu'aux 
denta. D e v a n t la gare centrale , d e s mi
trail leuses s o n t mises e n batter ie . L a 
vil le e s t déserts , o a ne « a i t que p e u e u 
p o i n t d e êiyi le ; l e s grande saraataurs 
sent gardés mHits iremeàt * t de nom-
treuee* ps t rout l l e s c irculent d a n s les 
rues. 

L a Maison brune, o ù trans i t jadis 
le cap i ta ine Roehm. maître absolu, es t 
occupée p a r d e s détachements de la 
Re iênswear et da S . S . La s h e f de Pres
te d u part i national-social iste , pressé 
de ques t ions p a r l t a V o v i spécia l du 
Tiligraf, d é c l a r e : ^ 

« J e n'a1, p a a dormi d e p u i s tro i s 
jours et depu i s trois jours aussi tout le 
monde est s u r p i e d . J e n'ai à taira de 
déclarat ions pol i t iques . L a révolution 
est t ermines . La luhrer e s t p i n s fort 
que jamais . L e s t ra î t res o n t eu le châ
timent qu'il» méri ta ient . L e fuhrer les 
observait depnia longtemps . I l s 'agis
sait non seulement d'hommes anormaux, 
mais de vérrtabtes t o n s . Noua a v o n s e u 
aussi des Pertes . Noua marcherons de 
l'avant s a n s égards , p o u r le fuhrer. pour 
la patr ie , p o u r noa idéaux, a 

Quit tant l a Maison brune, l 'envoyé 
spécial perçut nne fusi l lade nourrie. 
Lea S . A. , qui , au moment de l'oceu-
p s t i o n de l a Maison brune, pr irent la 
fui te , furent presque total tués on blés 
séa. U n e ambulance a é t é instal lée de 
vant l a galerie nat ionale , dont Isa mura 
sont crible* de troua. L e ei lenee de la 
terreur règne s u r t o n t e l a vi l le . On a 
l ' impression q u e l a révolut ion n'est paa 
terminée e t qu'un f eu couve «eus les 
cendres. D e s r i f l e s o n t été opérées en 

En Silésie, des adhérents des SA. 
se défendent par les armes 

Quatre tués 
et de nombreux blessés 

Varsovie , 2 jui l let . — Selon d e s infor
m a t i o n s publ iées p a r l a Otttm VoUka, 
ls répress ion d e la rébellion, dea S . A. 
en Si lés ie s u r s i t été très énergique. 

A Breslau auraient e n l ien de gran
des mani fes tat ions dès que fu t connue 
l'exécution du préfe t de po l i ce Heinea . 
Le chef dea S . A . de Beuthen aurait 
été arrêté hier à Ratibor. S e s adhérenU 
se seraient dé fendus p a r les armes. 

Au cour» de combats qui auraient eu 
lieu devant une caserne d e s S. A à 
Beuthen. 4 personnes auraient été 
tuées et an grand nombre blessées. 

Dana tonte la province de Si lés ie U 
pol ies opérerai t des perquisit ion» géné
ralement suiv ies d'arrestations. 

L'ancien chef nazi 
Gregor Stresser attrait été fusillé 
ainsi que soixante chefs des SA. 

Vienne , 2 jui l let . — D'après dea 
informat ions d e source p r i v é e parve -
ncea ici, p lus de 6 0 chefs dea 8 . À 
curaient été fnaUlés. 

Le correspondant de T.4silliec*« 
.VocarwaiévwtéUé. à Ber l in , eonununi-
qne> q n e la pol ie* eecrète d u général-
président Qoering a procédé, dans la 
nnit da Hmaaitag à hindi , à 
tion de «09 eae fa d e s S. A- , qui aaaotrt 
traduits devant u a tr ibnaal du part i . 

La comte A lvens l th tn . qui commit , U 
M M t a , u at tentat eoatre le ûdoteui 
cMeiéne. she f des Hesmvaaàaaa d s 
T n o L aessjsé d'avoir s e r v i a T m i i p i T 
d s i r e en tre e u e BsnlaJshsr e t ta e a p j -
t a i a e Roseau, aurai t é t é f s a U é à 
Bartin. 

On snarnaca aussi que l'ancien etarf 
i asi Orée-or Strassar. a été passé p a r 

atJ&.a»ém^.rbîù?* 

Le tefince Angnstê Wilholm 
defVnsae 

se fxyrait enfui à i'étranger... 
Berl in. 2 juillet. — Bauf nu ostamu-

niqué annonçant l 'exécution de l'ancien 
chef d'état-major dea sect ions d'assaut, 
B e e h m , a a e u n e eommnaicat ion of f ic ie l 
le a'a été fa i t s jusqu'ici quant aux 
B r s u r e s rép iesa ives exereées , dit-on, 
daaa le courant de la journée de 
ém anche. 

A e*t égard, il court, touchant des 
personnea d e l 'entourage du président 
d'Kérsphva; dea bru«* aussi sensat ion 
pcls ajq'faeoatrnlsbles. de même en ce 
qui concerne le s o r t de cer ta ines per
sonnal i tés . Ainsi , on s prétendu que le 
prince A u g u s t e Wilhe lm de Prusse , qui 
appartenai t à l 'état-major des sect ions 
d'assaut de Ber l in , dont le obef Ernst 
a ' é t é passé par l e s armes samedi soir . 
se aérait enfui t à l 'étranger. 

Selon d'autres, ]« f i l s de Guitlau-
irc 11 serait ( a r d é i vue à son domi
ci le à Berl in . 

...mais l'ex-kronprinz 
est toujours i Berlin 

On apprend d'une source qu i para î t 
d igne de foi , q u e l 'ex-kronprrni es t 
»rrive lundi mat in à Ber l in . I l s'est 
installé datai s a résidence de Potadam. 

Les léfionnaire» d'an camp natio-
nal'socialiste de Bavière s'en
fuient en masse vers la fron-
tiere 

Vienne , 2 jui l let . —• Lé Sonn un4 
Montaa Zêitung dit apprendre q n e U 
camp des Jéarionaaires nat ionaux-eoc i s -
liates i Leehdaid (Bavière) , e s t en ple i 
ne dissolut ion. 

« Las légionnaire*, d i t ce journal , 
prennent l a fu i te « a maase e t cherchent 
à g a g n e r l a front ière parce qne . deela-
rent-iaj d a a a dea lettres à lsura parents , 
p a s s é s e n contrebande, l 'approvis ionne 
ment du c a m p de v ivres e s t phi* qu'in
suf f i sant e t la solde n e leur a paa été 
p a y é s d e p u i s tro i s s e m â m e s . » 

Le c suicide » de M. Klausener 
a ému le Vatican 

Cité-du-Vat ican. 2 jui l let . — Las 
informat ions ou i v i sent à mêler aux 
événements d 'Al lemagne les d ir igeants 
catholiques, o n t eansé s u Vat i can une 
douloureuse impress ion. Cet te t entat ive 
est considérée c o m m e absurde e t ne 
résistant paa à la réf lexion. 

D a n s les mi l ieux re l ig ieux , o n est 
convaincu q u e le prés ident de l 'Action 
cathol ique berl inoise. M. K l a u s t u e r . ne 
s'est p a s suicidé, comme on l'a dit . 

M. Klaueener ava i t récemment parti
c ipé au Congrès d e s cathol iques de 
Ber l in au conrs duquel i l avai t p r i s 
In paro le e n donnant dea mots d'ordre 
de f idél i té à la re l ig ion e t à la patr ie . 
On s u p p o s e que d e s host i l i tés pol i t ique* 
se sont fa i t j o u r contre lui parce qu'il 
a é té directeur ministériel de la pol ice 
d a n s l e Cabinet Sever ing . 

Des exécutions auraient lieu 
dans les camps de concentration 

Ber l in , 2 jui l let . — U n e rumeur 
siaùetse s e p t n p e * * à B e r l i n . On eaei t 
sevrjir- q o é O e e r i o g aurait donné T o r 
dre de procéder à dea exécut ions e n 
masses d e s « t i s o n n i e r s qu i s e trouvent 
dans les campe de concentrat ion. U 
est impossible de vér i f ier l s véracité 
de cette in format ion . 

Ayant la Semaine sociale 

de Nice 

D n'est (eus besoin, présentement, dé 
ée 4*mano*r ce que sera la Semai»* so
ciale de Vice. Bn vertu d'un privilège qui 
eerobli n'appartenir qu'aux Semaines so
ciale* de FBSOC*. al la e a a l e w de h sai
son, ni ht iHatsnci à trenchir s/ont pu ra
lentir r « u d'un pabac dùposé t les sui
vre en quelque heu qu'êtes s e tiennent. 

Nice comptera, inonntiet* bUm WS<sssas»0 
une des plue briOanté* Sessions d* ce* dix 
deraiéres années. Tout permet de l'affir
mer: l'intérêt poreé par la presse fran
çais* et étrangère, le nombre dé* adhé
sions reevés k ce joor. On remarque un* 
grand* afaueaee de repréeéa tante du 
monde d* l'enseignement de* chef* d* 
mouvement* de jéunegée, de* dir igetnu 
dTasuvres e t d'mssitatiooe sociale*. Cette 
participation aura vraiment us caractère 
national, car il est peu dé régions de 
franc* qui s e figurent déjà enr les liste*. 

T r i s apaanoMes sont les condrtioo* tout 
k fatt *xc*pt<«Bae*Vea consentie* anx andi-
t é o n *t t leurs famiBee p s r le* Oampa-
gai** de ohemin dé fer. De* bon* lodivi-
daels eceapertent le deml-teitf. Ucnhé 
d'arrêt sav 900 knométrea. ntilisstion d** 
rapides, choix «"itinéraire différant ponr 
•asm* peint d'arrivée, soit è l'aller, soit 
au retour, seront délivrés aux auditeur* 
régulièrement inscrits. Oeua-ci pourront, 
su retour, emprunter d* Nie* k Grenoble, 
lea sutecar* de la Compacnie P.L.M. avec 
on* rédoetkm de 20 %. Enfin de beBé* 
sxmrsieos , k prix réduit, pourront être 
sffeetoée* en Corse. 

Pour a'saanree. ce* fecOstés, on doit 
bien noter qu'il est iontapéneabe» d'en
voyer, avant le 10 Juillet, teutee le* » • -
ersption* séesassirs*. s u Secrétariat per
manent. Chronique eociale de France, 16, 
rua Ptst, Lsoo 1*. 

Les trsvaoa de la Semaine sociale de 
N'ice s'ouvriront h la cathédrale le undl 
38 juillet, k S h. du matin. 

• 

Le pèlerinage annuel 
des automobilistes 

à la chapelle de St-Christophe 
da Croisé-Laroche 

A u t o m a t i s â t e s , a t tent ion I C e s t l s 
dimanche S juil let , à 1 0 heures, qu'a 
lien le pè ler inage automobile annuel k 

chapel le d e 8a iat -Car iatophe . du 
Croiaé-Laroche, à Mareq-en-Barœul . 
Renaes -vons sur la p lace d e l'église 
pour la mes s* e n p le in a ir , à laquelle 
voua p e u r r e s ass is ter e n res tant d a n s 
votre voiture. A p r è s la messe, déf i lé 
et Mnédiet ion do chaque voi ture . D a 
nombreux av ions survoleront la n laee 
pendant l e déf i l é dea autos . 

a 
f l q i a a d j n i assenas: M , da v e l B T s * , * e v e t 

é a tmmiOj 

ft m ama é a " ' 
par h Ca*r # a s s U e t da Nord 

a évasion du s* t 
aaaart sauné e n 

r k i a k . M f i a * 
Bjpst ouverte 

4 ? iTm* nasarlhir 

devant le Jury 

ijinssuaa t'aïasaitr» a os» haa»mra a* la 
shAsJsftCM éavsWtsTva»!*. a m l T É M a * l " » saMMafAbsTvS, 

à la ***** erwa vel q u u avait 

LasseaWee g a r n i e de h Canaare régmale 
d'agritsibire, à L i e 

En haut : u a M E M B R U OC LA C H A M B R E RÉGIONALE ET OE LA CHAMBRE P U NORD 

D'AGRICULTURE EJVTTJURANT M . DLSCAMTS, APRES LA RECETT10M A LA 

CHAMBRE DE CoatMiact n e L I L L E . 

En bat : M DiscAMPS, priaient de la Chambre Je Commerce Je Lille, PRONONCE 

SON ALLOCUTION PC BIENVENUE. 

A Lille s* t t sanent actuellement d lmpor-
t s n t s s réunions qui , aous l'égide de la 
Chambre régionale d'Agriculture, groupent 
le* organisme, agricole* d* neuf départe-

La journée de lundi s débuté psr une 
réception à la Chambre d* Commerce de 
UUe, psr If. Alfred Deecamp*. président 
d* la 1 " Région économique. 

M. Deacamps aouhalta.la bienvenue aux 
représentant* dee Chambres d'agriculture 
et 11 évoqua la puissance de cette branche 
d* l s production nationale, qui doit faire 
bon ménage avee l'Industrie et la com
merce, k qui l s l ient ds s intérêts com
muns. 

La région du Nord n'est p u ssu l smsat 
riche par eon Industrie, car l'agriculture, 
au même titre, groupa d'aussi importants 
contingent* de travailleur*. 

L'Importance de l'agriculture lui s 
d'ailleurs valu d'être largement npréssnté* 
dans lea Conseils de la l™ Région écono
mique et c'est sur un* pansée ds féconda 
collaboration que M. Descamp* termine 
son allocution. 

M. d'Hespei. préaident de la Chambre 
régionale et de l s Chambre départemen
tale du Nord, répondit aux souhaita de 
M. Descamp» et souligna la valeur de la 
production agricole dea départements d u 
Nord, qui produisent le cinquième du blé, 
le quart de l'avoine et lea trois quarte de 
la betterave. 

Après cette réception Couvrit, la séance 
de travail. 

LA SÉANCE DE TRAVAIL 
La session s'ouvrit dans une salle d u 

Palais d s la Bourse, sou* l s présidence de 
M. d'Hespei. entouré dé Mat. Nomblot. 
vtoe-présldent. Lsuthles . dés Àgrtcultsur* 
d u Nord: Veste, directeur ds* Bai i le** 
agricoles dû Nota, etc... et les représentant* 
dé* Chambres d'agrlcultur* des naul* 
départements du Nord. 

La lecture du rapport moral donna un 
très bel aperçu de l'activité du groupe
ment. 

Lee rapports administratifs e t financiers 
furent ensuite approuvée et el projet de 
budget prlmlU approuvé. 

M. Vestn donna une Intéressants confé
rence sur la production des semence» ds 
grands culture dans notrs région. 

On pas** ensuite k la discussion s t à 
l'adoption des vonrx, parmi lesquels rete
nons: L'achèvement du canal d u Nord, 
suivant le programme de l'outillas* natio
nal: l'extension de l'industrie du froid 
pour la conservation des produits agri-
eoles; la vente d'un tabac da gros** coupe 
et bon marché: maintien dea crédita pour 
l'aménagement aux cultures de Un et dé 
chanvre. 

Après cette session, les congressistes se 
rendirent k un banquet, s u e Royal ». 

fi.1 
LE BANQUET 

Le bsnau*t k l'Hôtel Beyal set présidé 
M. OuUlon, préfet du Meta, entouré de 
. d'Hespei, présidant 4e la Chambre 

d'Agriculture du Nord; Descamp*, prési
dent de l s Chambre d* nis i iwsmé s e LUI». 
Lsuthles, président des Aratsulteur* du 
Nord: Monblot, nue président de la Cham
bre d'Agriculture; Dalssrt, député: Lertche, 
directeur dé l'Office départemental agri
cole: Lucas, eeerétalre gênerai de la Cham
bre d'Agriculture, etc... 

Au deeeert, M. d'Hespei salua sss Invités 
• t particulièrement le préfet du Nord et le 
préaident d* la 1~ Héflon économique. H 
rappels que depuis s i s ans, son organlame 
réclamait u n s politique plus familiale et 
plus Bgrtcole. Parlant de l s situation de 
l'agriculture. U piénlsa que cet** dernière 
pourrait ('accommoder d'un léger contin
gentement puisque las Importations de 
produits agricoles étalent de M % supé
rieur*» k celles d'avant-guerre. 

M. Monblot rendit hommage au préfet 
du Nord, q u l l connut dans la Seine *t sou
ligna les avantages ds la polyculture. 

M. Delsart ports 1* salut des parlemen
taires du Nord. 

M. Gulllon rappels quelle était actuelle
ment la faveur que rencontrait u n e cer
taine forme d'étatlsme. Néanmoins, l s col
laboration est devenue Indispensable entra 
le* Pouvoir* public* et l'organisation pro
fessionnelle. Il souhaita que lea organisme* 
agricoles développent l'harmonie à établir 
entre l s production et la consommation. 

Apre* quoi, les Invités rejoignirent las 
autocars qui devaient le* conduire visiter 
ds* Installations agricole* dan* 1* Cam-
brésl». 

LES VISITES D'INSTALLATIONS 
AGRICOLES 

ÏC. OuUlon. préfet Ou Nord, t int'k,'être 
d u voy*g.e de» agriculteur* dan» 1* Cam-
brêsls «t cette pensé* le* toucha beaucoup. 

Les excursionnistes «s rendirent tout 
d'abord k 8alnt-OU*-les-Oambral, où Us 
visitèrent l'élevage da M Moreau. ou deux 
cents bovins sont traités su ivent l s s 
méthode» le» plu» modernes, dont ta vacci
nation d u B.C.Q. 

Ils furent excellemment reçus, comme 
k Auchy, chez M. Gabert, où 11* eurent 
tout le loisir d s s'eitaaler devant ds 
magnifiques spécimen» d u cheval de trait 
du Mord. 

Us terminèrent leur Journée au Osntrs 
de «élections de pommes de terre de Mé-
rlgny. 

LA JOURNÉE D'AUJOURD'HUI 
Aujourd'hui, le* trsvsux « p r e n n e n t A 

8 heures et à 12 h. 30 surs Heu u n déjeu
ner à la station expérimentale de Capelle, 
suivi ds visites k Wsslsrs et k la Grande 
Paroisse. 

La première journée 

de l'Ecole normale 
des dirigeants ouvriers 

chrétiens, à Lille 

Dana le cadre très agréable d u Foyer 
Joctste, s'est tenu avec succès la première 
Journée de l'Ecole normale, qui doit con
tinuer Jusqu'au 13 Juillet. 

Quatre vlngt-dlx mil itants et militantes 
se pressèrent dans la salis dss oours pour 
entendre M. ls chanoine Scorsssry leur 
exposer la vie de sa in t Paul, qui fut un 
modelé pour tous les militante par as 
fol «t son intrépidité. 

Apres un* petite détente, le R. P. Plat 
fit ressortir avec clarté le plan général st 
le* caractère* principaux d* * Quadrageal-
mo anno ». Ost exposé était u n e prépara
t ion nécessaire pour lea coure qui s u i 
vront dans la semaine 

Le repas pria en commun et le repos 
qui suivirent, mirent les mil i tants dans 
de bonne* dispositions pour I* Osrcl* 
d'étude* dirigé par M. Henri Lagsche sur 
1* roi* d* l s presse et du Nord social. 

C'est u n professeur des PSoultés catho
lique», M. l s chanoine Tlberghien, qui ter
mina la Journée par u n oours très écouté 
sur l s conception chrétienne du droit de 
propriété. Avec as maltris* habituelle, U 
démontra, fc la lumière des encyclique*. 
le* droits et les devoirs de la propriété 
privée. 

Cette première Journée si bien suivi*, 
assure un sudltolre aussi attentif durant 
toute cette session. 

L* i — f — " — T d'aujourd'hui, mardi, 
comporte : 

• h . : L s osiwaiitinn chrétien us d u sa
laire d'sprés « Quadrsséstmo s a n o s . ^ s r 
M. l'abbé Lebembra ; 10 h . M : La con
ception d u syndicalisme d'après l s s enaat-
gnements pontlnoaux, abbé Dséonlnolc : 
a h. : Cercle d'études sur Je cours d* M. 
l'abbé Decontnck i 4 h. 15 : Le développe
ment du Syndicat lfbre ehe* tae mineur*. 
Jules oattolre. 

Lé» r a i t s a j i l ^ ^ ^ ^ ^ 
de* A n c i e n s 0 » n i l » B t t s m t s p o l o n a i s 

Osa JrBeTttco) 

la 8 Jtullet 
à B r u a y - e o - A r t o i s 

L a C O S V R S » a a n n a . de l ' A f n a j i t i i m 
«sa t a s s s n s somastttrrai pekwiam e n 
F r a n c e t a t iendra à B r w v ^ - A r t e » * . 
1. d imanche S jui l let , eoua l a pttariiaa 
c de M M . Chavin. sona-nrétat dé 
Bethune : K a r a . consul c e n t r a l de 
P o k x m e ; ie colonel i l o a b a i U v . prési
dent Aonoraira de» ane iens e o n b a t U a t » 
pc lona i s de rsrror^sssement ds Bethu-

B a a t a s Wtiiitrmdn, pcma-

Maria-Tbéré*». 
TvaidM 

Une délégation 

des Syndicats libres est reçue 

à la Préfecture du Nord 

M. GuàHon. pré fe t d u Nord , a reçu 
rn« dé légat ion des Svndicata l ibres d o 
N s r d composée de M M . Brout in . secré
taire général ; Louis B la in , de R o o -
baix ; Arthur H o n t e . Myacere e t P a r -
mentier. d U a l l u i n ; Valendue . d'Ar-
mentières : M " V i o n . de LUI*. 

M. Brout in , après avoir présenté la 
âéiee-ation à M . M Préfe t , lui a remis 
le» conelus ions da Congres de l 'Union 
régionale du Nord ; celles-ci o n t trait 
k ]a lut te contre le chômage, aux mesu
res ds protect ion de la famil le ouvrière 
et à l 'ontaniaat ion progress ive de la 
profess ion. L e vœu du Congrès de 
l'Union régionale , concernant W réta
blissement de l 'encouragement national 
anz fami l l es nombreuses s été rappelé . 

M. B la in . à p r o p o s du p r o i e t d'en
quête interministérieHe sur l s s i tus t ion 
dee industr ies text i les , a marqué les dif
f icultés de ces industries , aggravées 
ercore ces derniers t e m p s par l'arrêt 
des exportat ions d e p e i g n é en Allema
gne. Success ivement , l e p o i n t de vue 
des s y n d i c a t s l ibres a é té appor té k 
M la P r é f e t sur la s i tus t ion dn per
sonne] d e s établvssements Bout t emv et 
Qni l lemand. s u r la double équipe , car 
la question dea min ime d e sa la ires et 
particul ièrement la s i tuat ion des e s i s -
tes de chômage partiel . 

M. M P r é f e t a écouté avee tonte as 
bienvei l lante attent ion c e s di f férents 
exposés , il a pria benne note dea remar
ques de por tée p lue ftnrnodsste 

Le concours de chevaux 

de Ronchin 

Le conoour» .d'animaux a* ! * * • _ _ 
de la race nl iecl lu* iwajanleé a avaaanlai 
par le Oomiee ssTlsol* eé J'sxsvavaxsaSsïiv 
Se Lui* s^M éaroolé ^ ^ " ^ ^ ^ 
un* aktur* a* la ras Sa sVauilHn. 
^ Oomlce était npréiasté par 

arésMen 

BACCALAURÉAT 
DE LINSIGNEMENT 

SECONDAIRE 
Sés iv i ée jsnHeïet 1934 

F S U U t U PARTIE. • SUIE A 
Bout SdmU à subir le* épisu»»» étales 

lé* aasslilHi dont les nom* suivent. 
L* MAJtDI S n m X R , k t heares. — 

MM. Pierre D»wl»m». Pierre Levlsnns. Jean 
Deblonde. Jean Oelahodd», Onst*v* De-
deureraerder. André Oetpta. Jesa Casala. 
Claude Charvet. a x U s m Brtee. Jaoqu** 
Arnoux. Michel An toi n» 

Le biajtOI S JVIU.CT, t 14 hesrv». — 
M"«i Colette Ortnct, Oeorgette Ooutnléz: 
MM Oéry reubert, Jacque* Paaolua, Mar
cel Duval. Hsc*r Duquesn*. Joseph Du-
prey, Otorge* Dujsrdln. Pterr» DubeU. 
Pierre Mounlaux. Joaeph Redon 

Le BtaaYcasT»! 4 J U I L L E T , a S Urérss. 
- M. Jean Deeherf: M"* Berthe Ptedani 
s o i PrancoU Coupas. Paul Brepeank. Jac
ques Bsatlen. Pierre Bastard. Hébert Bar
rât: M«« Baymonds Ballieul: MM William. 
Bacon. Paul Bachntann; M"' Martr-Tbérést 
Dataga*. 

L* MaHCKCOI 4 JUILLET, à 14 beare*. 
— MM. Bmlle Lefébvre. Jean tençlals: 
M"« Anne-Msrle Lambry: MM. Albert 
«céeiiiiein. Jean taiors*. Albert Jamart 
Bernard Hubln. Peux H>'.ber. Jacques Ho-
méry. meurt Hlverlet: U"' Jeanne Begyn. 

U J ï t m i S JUILLET, t * beare*. — Paul 
P i ê i l a H i n . Jeanne Deleduae. Oeora** 
Duc. Olaudl* Pogel. Henri Mare). Busaan* 
Parlaelle, Ktlenn» Menneeeon, Tvonn» Oe-
ret. Lucien Dulardln. Alice Oordler. Jac
que» pian*. 

t e A U D I S JUILLET, k 14 beare». — 
Simone WUlard. Mare Le Thierry d'Bn-
nequln. André Lemalre. Roger Leb< rr.br» 
Simonne Le Ooser. rtoger Lefèvre. Qon-
ssgu* Léfebvre. Jaan Thomaa. Maurice 
Suraer». Maurlee ayasv*. André asm-
bourg. 

Ls! VEMDCCD1 « JUILLET, k • heures: 
c a n c e r Joaeph, Buterd Btl*nne_ ~ ' 
Philippe, Colson Jules. Clermont Jean. Cia-
rlaes Jaoquea. Obry Louis. Minet Hoger. Ler-
ru-ix Alfred. Récent Léon. Petit André 

LE VENDREDI ( JUILLET, à 1* beare*: 
Béguin Albert. Olot Albert. Bauvet Psqi. 
Brlaaet Alexandre. BoutoUle Pernand, Bour
don Oérerd. Roque Pernand. Haoqusrt René, 

lequtn Jacques, Oulbon Mlcbsl, OU»»» Hsnaei 
j**nrl. 

Ut SAMEDI 7 JUILLET, k • henrea: WU-
llaro Dhouallly, Dlan Jacques, Dlot Jean, 
Drubay André. Palemptn Marcel. Oérerd 
Peltctan, Msulrold Jaan. M*rl*ux Pierre. 
Mette Joeapb. Mouftard Lucien. MulUaa 
Xdouard. 

LE SAMEDI 1 JUILLET, à 14 heures: Mar 
sndré, Pollart Loula 
prst Loula. Rrueaet 

Albert. Ceunpaâàe Armel. Celle Paul, ena-
net Jaoquea. Coudray Robert. Détail* Poi. 

(A tvivre). 

PREMIÈRE PARTIE. - SIRIE A' 
Bont admis k subir lea épreuves orales 

les candidats cl-dessous: 
LE MARDI 3 JUILLET, k S heure»: MM. 

Cavrols Paul. Mlle Boullnguler Marte-
Thérèse, oarrtsalmo Francis. Leolsroq Jean, 

Ë
René, Bernard Jacques. Bel* Jacques, 
i ton Ben*. Mlles Bernard Marte, Au-
Msrls-PTanool**, Colin Armand. Oott* 
ndra, Danchln Pierre, DeUoye An

toine, Dsrvllle Jean. Dequldt Jeaa-Mlcnsl. 
Coevoet Hubert. Mlle» Delcrotx Simone, 
Dssmsréscaux Thérèse, Delsnnoy laoqu*-
llne. 

LE MARDI < JUILLET, k 14 heures: 
MM. Bornecque Jacques, Oeerssrt Paul, 
Pschenholo Léon, Dumon Louis. Duhamel 
Désiré, Duboi» Robert, DHollandar l a y -
mond, Dewavrln Jean, Mlles DfaeUemme* 
Colette, Evrard Loulaette, Premaux André, 
FTomont BJlsabéth, Oalgnouz Tvss. Oau-
defroy Pierre, Ooguanhelm Bdmond. La
bre Maurice. Lagâche Oaorgea, Léfebvre 
Hélène, Levst Suasnne, Lbermltts Mau
rice. 

LE MERCREDI 4 JUILLET, à • h 1er M. — 
Merte-boutae Louvieaux. Marte-MaifUertt» 
Loxhay. Pernand Luglet, Suasnne Magot. 
Paul Maquet, I"hmppejjjaTcay. Jaan Majay, | 

iSSSt^&Mii^SrTcl MSu*r lM 0 Pon! ] 
«ne, MSrl*<lscll« Prévost. Claud* limrreat, 
Benoit Pupplnck, Jasa Bateau, Monique Bo-
gler, Denys Blov», PKrre Bpas. Jaoqueune 

LR MERCREDI 4 JUILLET, k M heure». — 
Albert Bteen«l»te, Pauls Bwynghedsuw 

By. Anna» 
, ^ ^ ^ ^ _ ^ _ - , - Maurtae 
Traça, André Trouular, Pierre Try. 
Turpin, ROjotkél V*nd*casteale. Jasa Vandroy, 
Emile V-anpoulla. Albert* Vaat. René Vsu-
thiar. Onnstln» vuut te , Jesa-rranpou Va* 

' Jean vmoent. Michel ' -

Willem. 

U *»»'««). 
DEUXIEME PARTIE 

SÊRŒ PHILOSOPHIE 
Bout aéaueatble» k sabir les épveates èeritM 

i»» waêl4«l» dont )•* s e a s salves* i 
U MARDI S JPTXZasT, k • aTBTTBlB 
L»s|«**l>e Pierre, Légale* Haéelelse. Ear-

waekl Henri, Orasvrla Pas! Oebert Oaetsa, 
Harreat Oeaevléve, lUbles flunis. l e s t s * 
Lasiw, Peseert Beaé. DeaVe* Marie, Cartier 
Viaeeat Oavensr aerse. D a m s Leais, Obar-
py Féal, Dartbei* Preaalaa, DaetesvlU» (hy. 
Peyie» •baeaa*. ArakenrbaaH Jaeqae», Ré-
liaail*»» Léon, B e w n Jeaa, Betoa Jaeaaea, 
C»allet Xieaéle, OaarM Deslee, Blase Asart, 
rnianstêre» Bertreaé. ê» Oaaét Jasa. 

LB MARDI S JOTLLBT. A 14 RaTTEBS 
Reaaié Aadré, Preveat Leais, Prévost » las, 

Plsaebsel Jeaa, NeK Vlettr, Hases Ireseel», 
Merveille Oeaevléve. Hette Albert. Heaalrael 
PaaletU. Hautes Heari. Llébart LaeUa. U -
vé*a», J»»«-0»l»l»iB, D»rr»«si»*s Hartk», 
DeUrne Mule-Leaise, Detréyeas» J»eq«»>, 
D»l»h»y» PrancoU, Lejana» P»ul, Léser» Je-
itph-Obarle», Leaglart Ohartes, Leeelaé AAart 
Detoeour Henri, He»»4 )l»aé, HoCaMan «"ieirt, 
Dapeas Art*™». Pameet Psmaaéa, D t a o i 
Blosillnae. H»aa< ReWrt, D» PUeee Ihéré»». 
0**rlia é» Oser Charle», D»ea*ae Henri. 

LB sTBROaani 4 JUILLET, ê C seeres: 
Taveraier André, Th»ui«r PrantoiM, Thikaat 
Boger, Top Picrr». V»lll»nt Jee»-H»rle, V»e-
b»U» Pél-.x, VanéepaM» Jnlaa, Vaakoatt» He-
ée»M, Ves Lsetken Okkriel. Sorrsal CkarU», 
Siarer Haéeleni». Bins»r Oeorfe», Blatoaaré 
André. Bekeak Zo4. Bsntikr» Albert, snaeéra*» 
Onérla», SsJesabi.r Vv«». Reauel Hisael. 
aaiBSfé Rseker, R»a»ré Vietor, Resnt» Piwrs, 
Rasé Prends. KoUln Sliaoo», Eeqaette Roter, 
D»so»rr»s Aimé», Detian» J»H»», Deev» Ha-
rit-Thérése, Denaefceri» Tvea. Deasseulia La-
•t», Deceek gasaaa». 

LB MERCREDI é JUILLET, é l é aearssi 
Béek Hiekell», B*eq**t Jeaa. Pacasleki Cs»»-
l»w, Cjaolrvs k i i n c i l Beat»! Piarr», Hagel 
PUrr». Hyaat Bars», M»«nsa»« Raen, Lassi-
tmy Jeeenet, Levé*»» Aaari, Baraaré Pierre, 
Benr»m ««rrniritt, Dereea» R»»», H"' Es-
viart a4e Dupl»lr»a, Lepotftr» H»rl», ktont» 
ra» Oaristi«n». MilMa» J»4»». Hlek*t J . f sr t 
Xsvier, U I I I K I Gterg»». Htriea Prsscel», Hi-
ehakmky Al»u»ér», Henry Aasré. Xart* 
BalatéHraiai» Oéraré, Hatst Tv»s, Levey 
Jsn-L»als. HasUa Pierre, Haas PaeU Hast 
Anérè, LMasré Paa). Leaiiaaa Albert. 

LB JEUDI • JUILLET. 4 S seeres: T.» 
taise Haiie-Taéi***, sUaet* Ces*»»*, riasws-
eoart Je»», rates OaarleL Psarasbe* Psal 
Daval Jaesaes, Aaasakr» dwevtévs. rjsealer 
J A . I . A , DnWs Rebert, Tetsla Albert, Vtrlsel 
P*aL TUeeat Msssstt», Villata sfséelisas. 
V a r i a H s r a i » , Tenit le Jeaa, Veridaéér» 
Aaeré, verMas Aaaré, VsavU-Peaissti Okrte-
tisaa, U e r s u * Aise», Lirais Pteseek, Ta»-
f*ert Aaér*,V»raMat mena, Varj l la s Plerr». 
Wsekasljkacer. Watts* faal, WaMaa» «as . 
(«va, HReaa Harska, t la ses iasaa Léee. Bee-
v-M Peai, t é s s s a g i Reger. 

Dernière H H P 
La terreor et 

^ 

gtB\\uuuu\m 

•amawlB^^ 
M s e v m a w s V c s 

Vienne. 2 taSOU. — O a 
Munich au s Tvaeeraî *: 

* TsmdM sas» Ha ctaHaataaa^sysfJ 
d a rjsrrernernent a u Issaon admMMM 
e u e la ca ime e t l o n l r a rèHnamm e s t a . 
toute l 'AIIsraigns. u n e psrsotir»alat« axs». 
t ique muTilobots* d s pramlST s x H s v -
elare qu'an réaUta. c'est l a f i e f «k è* 
itsssrrm le plus eeaHplaU qui y SBBBB» 
aaam 

Da l'avis d'honimes oakavlsjsjsa sasa-
tnands Jugeant Va «Itustsan a v e e m |ama 
grand* objectivité, m u e r serait aota 
m e n t * prisonnier » de la 
Pour autant q u l l sort esteere 
la artuatlon, JntUar ne M aeiaat 
qualité de rimnortlar e t 
chef du p a r u na^secsaT 
armée brune est e n dtasoluxton. L a 
t ion qui se pesé est d s savoir m 
pourra compter à l a lesxfue m 
de la lU ic l tnrshr et la poilce. > 

Rpn««ini«neiit8 
COTONS 

UTBRPOOU f Jvaaet. 
lnpen u.. l.»*«; Aaeérleata. ****** U 

Brésil!**. k»i«M •}< 

niaaeaikl».... 
JelTaM. 
Aekt.. 

PStt. JSSI 

12 as w . a 
—r- — /— 10H 
— — —.— *s-s»n 

. uee ù.ei vT-n •***» 

usa njtt 

temmfm.. 
Pévrlar.. 
H**»-.... 
Avril — — — — 
Hsl lt.TS I t .W 
Juia —.— —.— • 

BisiWss. — Aaa sert» é* 
I oa»; *sx sert* «a OsHé, taOA 

Batsilsélsas — Pesr ls B n s l i Bistscei . 
4 000; Praaee et Ceatlaeet, 1.0001 JasasI et 
Cals». ê.OOC. 

CHANGES A VtTRANGE* 

Léseras : Bar Parla. Té a* ; ear Btvsaébss. 
t l é . a s : Est. ker» saaaae, 0 i S / l d i M t s 
e n r t teras». 0 S/é. 

Ve*>>T*rk i Bar Paris, C M » / é ; «s» aa*a> 
dre». Céb. traaaf., (OS 1/t; sar BissvBis 
EUS. 

A tarsM i Sar ysnak'VMl < 
eetebre, lTt: 4li |»»ti sT'laé 

Rente du marché de ISew-Vork 
Nnr-Tork. a Juillet. — Avec U 

tournure roi** par lss 
maiehé k la suit» du u » . » . ••«•»• 
opérsteur* se sont montrée »n udeas* 
leurs trenaacttons. La tendance s a * 
i * l s Journée s été moins benne et 
pertes nnalee ont atteint Juequ'k S «t 
tandl* que l s ennTre rsaalre* a n 
sort* sut plus de 410.900 aottona. 

A reuverture. la t is iHnui s s t 
lier». Après un léger n i 
mssché s'sCalblit et le volume sSa.«s»a 
tant* des PerrorlaEt». ae» Mlntêm et 
k*lsm d«m Je» eaatss.du M s . e t an est 

£t aCeeté d» façon dir*»i>*bli M ~ -
ehsng*. 

Osa* l'spiê* saisi, les 
viennent très spstMqus* et l a 
«*t lourd*, partiomlévesnent 
Perrovlalres. La nervoetté d u 
———"- ea sertie eu— ~-~-

slasf •ju'sux 

TIRA(rFS FINArfCRRS 

é e 11 rent s S î / 2 % 
Psrls, ajstt let . — Leaat, k t a n . dejastsa. 

U e été preeété ealHisian», «aaa Pesé es* 
•alla* éa HlaHlki» des Fiaaaeea, sa tarasse* 
rasés * l / t 0* s a n d u a é l s «ai II I j S i H i 
n a k i a i i i s a «a l é s é . U sert e séskjaé I M 
•trie* é*. é* «é et (T. 

Las y or! sais é* Mtsss asa*. ea eaasakaBsaaa. 
aaeeesa* eaa le **sab*vaa*saest s a aaa» ds* 
te**vt*vi*ae *sea*t*aasé k esa sanes easa> Béa 
k partir sa M •sa*, ssvesr t aesr »srav A la 
Oelsoe etstrak sa Tréser, *t a e w s » Csjsill 
atests aax n a n t i da* *rla*»l»v* aaaaaam^Caé-
raaa. es* ve*e**a*s >aia»aBs»s de* assasse* 

A lUnira i l< |wltMlri i 
des Société)* 

de sexours ntotuela da Ndirel 
O s se reppeU* en'ee r s l s o s d 

ment* de rTJaios départ atas* 
Socsét»* de recours moxneai d a 
Coseeil d'e i lnlalstmii iB avait 
oonamasaion de ooatrOl* dea . 
comptes, d'établir ua bisaa réel 
Jet de budget avec des 
mal ii*. 

Le* preeadeaU de* «usassas 
de LAN ( e a " 

ceiog oO il sa iets des UaBseaT 
•ont réona» tança e t os* 
ports établis par ht coaUBasSM 

D** vu** turent trResgéss 
d* tettes sppreeiatleas sur la 
M. George* Petit on* 1* paV 
OomnieaiOB dut Inviter las . 
ptos e* aasdératloa et reaa»eaar 
ttee éteat saisie, tt convenait " 
eoattsaasr s t taoee ea toas t . 

Beats, par M *elg cesére t , 
a irprlsa* sa <nsd**m e a ] 
aeaxr et « e a désir de ta vaèr 

* * • ^èVBBBBBBBBBBBBBBBBl 

•es fufwntê ••vTidjre n *MTH 
de ïêfnmê 

Pour taire suite s a uosniusas ea'ésaé ! 
orgaaies l'aaaé* detalère, la a V " 
dés Jardins sa 

ceare r i a e s B s n t » e eeassvaaaé ami 
a ^ sar lé «laite dea JBCyBaa * * ! 

rr.br�

